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Question 1

(1)

(2)

dom f = dom, f = dom, f = dom f" = R, puisque f est le quotient de deux
fonctions dérivables sur R dont le dénominateur cosx + 2 ne s’annule jamais.

f est impaire et périodique de période 2n. En effet :
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Il suffit donc d’étudier fsur l'intervalle D = [O,ﬁ].
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f"(m)zO@sinszou costr=1z=kn, k€Z.

Racines dans D : 0 et =.

Le facteur (COSIL‘ — 1) intervenant dans f "(x) est toujours <0 puisque
cosz <1. Le facteur sinz par contre change de signe en chacune des racines

kr, k€ Z . Par conséquent, f"(m) change de signe en 0 et ® et on a deux
points d’inflexion sur D : O(O, 0) et I(T(,O). De plus, f"(m) <0 sur D, donc la

concavité de la courbe est tournée vers la bas sur cet intervalle.
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(5) s:y=§x et t:y=—x+m7

(6) Représentation graphique :

Question 2
(1) C.E.:
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1—x2 Sl/-(1+x2)>0

1<
14+ 2
s -1-2"<1-2"<1+2°/+2’

& -1<1<1+ 27

Les deux inégalités sont toujours vraies ! Donc : dom g = dom_ g =R.

(2) g est paire car :

VreR g—x:Arcsinﬂ:gx.
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(3) lim 9($) = Arcsin(—l) = —g, donc A.H.: y= —g
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Donc :
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'(0). En effet :
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Le point (0,—) est un point anguleux du graphe de g.
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Question 3

(1) Voir cours.

(2) La fonction h est la composée de plusieurs fonctions continues et strictement

monotones :
hy Arctan -2
h: x|—>1—\/; — Arctan(l —\/;)Hh(x)
* La fonction % est continue et str. décroissante sur R, ; imh, = ] 00, ]
* La fonction Arctan est continue et str. croissante et Arctan( ) —g,ﬂ.
* La fonction k:x — 2z est continue et str. croissante et k(]—%,ﬂ) = ]—’n, g]

Il en résulte que h est une bijection strictement décroissante de R, dans

I=|mzl.
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Donc :

' ]—’n,—g] - R,

y (1 — tan (g))Z

. 2 . . A -1
Comme h est strictement décroissante, il en est de méme pour A~ .

G. Lorang



